Thème : le corps jaune cavitaire caractérisé par échographie chez la vache

Perez-Martin C
Formation of corpora lutea and central luteal cavities and their relationship with plasma progesterone levels and other metabolic parameters in dairy cattle.

Reprod. Dom. Anim., 2009,44,384-389.

Synthèse de : Prof Ch. Hanzen, Université de Liège, Faculté de Médecine Vétérinaire, Département clinique des animaux de production, Service de Thériogenologie, B42 Tilman, B-4000 Liège christian.hanzen@ulg.ac.be
Introduction
C’est au début des années 1980 que l’échographie a permis de confirmer in vivo la présence de corps jaunes cavitaires chez la vache ;  La majorité des auteurs s’accordent à reconnaître le manque d’effet négatif de telles structures. Les circonstances de leur apparition ont été à ce jour peu étudiées. Une balance énergétique négative ou la présence de pathologies utérines ont été avancées. 
L’étude se propose de décrire l’évolution de telles structures et de les comparer au moyen de paramètres hormonaux et métaboliques. 
Matériel et méthodes

L’étude concerne 28 vaches de race Holstein-Frisonne (7500 kgs de lait /an). Elles ont fait l’objet durant 32 jours (J0 = jour de l’oestrus et de l’insémination) et à 4 jours d’intervalle d’un suivi échographique, hormonal (dosage de la progestérone) et métabolique (albumine Ca, P, glucose, Mg, Cu, Zn).
Quatre groupes ont été différenciés (1) absence de cavité (<0,03 cm2), (2) petite cavité (0,03 à 0,2 cm2), (3) moyenne cavité (0,21 à 0,8 cm2), (4) grande cavité > 0,8 cm2).

Résultats et discussion
Aucune différence significative de la fréquence de corps jaunes cavitaires n’a été observée chez la vaches gestants et non gestantes (43 % vs 57 %). 
Le délai moyen d’identification d’un cops jaune cavitaire a été de 5,7 jours. Aucune différence significative n’a été observée ente les vaches gestantes et non-gestants (5,3 vs 6 jours). Respectivement 29, 50 et 7  % des vaches ont présenté un corps jaune cavitaire 4, 8 et 32 jours après l’insémination.
La taille maximale moyenne de la cavité a été observée 9 jours en moyenne après l’œstrus. La durée moyenne de la présence d’une cavité a été de 11 jours. Aucune différence significative n’a été observée net les vaches gestantes et non gestantes (11,0 vs 11,3 jours). Une vache gestante a présenté un corps jaune cavitaire durant 32 jours. 

La surface de tissu lutéal s’est avéré comparable en cas de corps jaune cavitaire et non cavitaire 

Il y aurait une tendance à ce qu’un corps jaune cavitaire fasse suite à un follicule preovulatoire de plus grand diamètre (19 vs 17 mm). On peut y voir le fait que la cavité à combler par du tissu lutéal est plus grande et donc plus élevé le risque de voir apparaître une cavité. 
Chez les vaches non gestantes, la présence d’un corps jaune cavitaire s’accompagne d’un cycle significativement plus long (23,0 jours vs 20,5 jours). La présence d’une cavité est sans effet sur la durée et les manifestations de l’œstrus suivant. 
La présence d’une cavité ne s’accompagne d’aucune différence de la progestéronémie. 

En cas de corps jaunes cavitaires, on observe une concentration significativement plus élevée en albumine (30,17 vs 27,28 g/l). Semblable tendance non significative a été observée en ce qui concerne le Zn. Les autres paramètres métaboliques étudiés n’ont présents aucune différence. 

Commentaires de Ch. Hanzen

L’étude est intéressante car elle apporte des compléments descriptifs d’une structure ovarienne qui pour une fois est sans effet sur la fertilité pour autant qui son diagnostic soit exact et qu’il ne s’agisse pas d’un kyste folliculaire lutéinisé. 

